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Introduction 
 
 
 

Dans mon livre précédent « CHEMIN FAISANT – La vie et le Handicap » 
j’écrivais ce que fut mon parcours… Maintenant, il me faut le finaliser… J’entends par 
ce mot, « donner un sens à tout ce vécu, afin de regagner ma source… notre source à 
tous » 

 
Si je me suis « battu » pour vivre et survivre au sein de la grande famille 

qu’est mon entourage, (donc vous tous frères et sœurs), je ne me suis jamais senti un 
guerrier… mais un être qui voulait aller jusqu’au bout de ses rêves, jusqu’au bout de lui-
même, et ce faisant, emmener avec lui tous ceux qu’il aime… 

 
A la fin de mon précédent livre, j’écrivais ce qui suit : 
 
Ce qui fait ma joie présente, c’est de voir que le pari fait au départ est en 

voie d’être gagné… 
 
Mais, et je vous pose la question à tous, peut-il être réellement gagné, si je 

reste celui que je suis, si je continue à réfléchir l’image d’une personne handicapée, au 
milieu de tous, c’est vrai, mais combien limitée dans son corps… ET MONTTRANT 
PAR SON EXISTENCE MEME, TOUS LES PARADOXES, INCOHERENCES 
ET INSUFFISANCES DE NOTRE SOCIETE ??? 

 
Pour moi la réponse est toute faite, C’EST NON ! 
 
C’est pourquoi, il me faut aller jusqu’au bout… jusqu’au bout de moi-

même, jusqu’au bout de mes rêves, et demander –et me demander- la guérison 
physique… 

 
Ca y est le mot est lâché : GUERISON … J’entends déjà les prophètes de 

malheur (qui peuvent être de tous bords : religieux, médicaux ou autres), les incrédules, 
les St Thomas, avancer « Tu rêves ! Ce n’est pas possible ! » 

C’est pour eux d’abord que j’écris ce livre…  Toute ma vie j’ai rejeté de 
mon vocabulaire le mot « impossible » car si je ne l’avais pas fait (et très tôt) je n’aurais 
pas survécu… Ce n’est pas maintenant que je vais l’y inclure… 

Nous allons voir au travers de ces pages, comment et pourquoi il me faut 
guérir… ou du moins les évènements, les réflexions qui m’ont amené à cette demande 
et certitude de Guérison… 

Je suis conscient que ce livre va en bouleverser plus d’un, mais il n’est plus 
temps de se reposer sur nos acquis, il nous faut avancer… vite et bien… 
 

Gildas BOISROBERT 
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L’après Lecture d’Aura 
 
 

Quelques rappels : En mai 1999, je me faisais opérer d’une hernie discale au 
niveau des deuxième et troisième vertèbres cervicales… après un an de souffrances 
atroces… Cela allant beaucoup mieux ensuite, j’ai terminé l’écriture du Livre 
« CHEMIN FAISANT… » en août 2000 ; la lecture d’aura a eu lieu en février 2001, le 
livre a été « tiré » à compte d’auteurs en octobre 2001, auquel j’avais rajouté cette 
lecture d’Aura… 

 
Mais il était écrit que je n’avais pas fini de souffrir, et de souffrir encore… 

En effet cette année (2004), j’ai été hospitalisé 4 fois pour les mêmes raisons : Lors de 
l’opération chirurgicale, mes vertèbres étant tellement abîmées, que le chirurgien n’avait 
pas pu m’inserrer de greffons pour « remplacer » le disque entre les deux vertèbres… Il 
s’en est découlé ce qui devait arriver (dans ce cas là) : les vertèbres 2 et 3 se sont 
pratiquement soudées, coinçant entre elles, les deux nerfs moteurs qui allimentent les 
deux bras… occasionnant encore des souffrances inimaginables… Pour couronner le 
tout, ma femme, était hospitalisée en septembre 2003, inconsciente… Elle est sortie de 
son inconscience 15 jours plus tard, après deux opérations de la boite craniene (à 48 
heures d’intervalle), afin d’enlever trois hématomes intra-dural… Là, si je puis 
m’exprimer ainsi, je  peux dire qu’elle a carressé la barbe de St Pierre de très près… 

 
(Il est vrai, et cela tous les docteurs pourront le confirmer, qu’il n’y 

aurait pas eu le handicap, il n’y aurait sans doute pas eu de hernie à cet endroit 
mais surtout, je n’aurais pas autant souffert) 

 
Cela me ramène donc obligatoirement à la lecture d’Aura demandée à Anne 

Givaudan, pour répondre à cette question : Pourquoi ai-je fait le choix de naître 
handicapé ? 

 
Je reproduis ci dessous, cette lecture d’aura telle qu’elle est annotée dans 

mon livre : 
 

Il y a 3 à 4000 ans, en Egypte, vivait un homme bien bâti, jeune, Il était 
très imbu de sa personne, et pour lui, seule la force physique, la beauté physique et 
tout ce qui tourne autour, comptaient…(comme dans notre société d’aujourd’hui)… 
Il avait des connaissances de soins mais ne les utilisait pas  Il préférait « ramasser les 
lauriers » de sa force et de sa beauté, dans les parades de cirque, les jeux, les courses 
de chars, etc….  

 
Lors d’une course  de char, un jour, il eut un accident… Le  char qu’il 

conduisait se renversa et le brancard lui brisa les reins…Il ne s’en remit jamais… Il 
demeurât handicapé le restant de sa vie, maudissant son nouvel état, et la solitude qui 
l’accompagnait désormais… 

 
Pendant quelques années, il vécut seul, se mettant à part de la société, ne 

pouvant accepter sa déchéance… puis il se mit à appliquer les connaissances de soins 
qu’il possédait…  

 
Alors les gens recommencèrent à aller vers lui… Mais cela était trop pour 

lui, ne pouvant accepter ce qu’il était devenu, il se donna la mort… 
 
Elle rajouta deux choses : 
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a) L’incarnation présente, ne s’est pas effectuée à 

la naissance, mais quelques années plus tard… 
 

b) Qu’il me restait encore une chose à faire pour 
remplir entièrement le contrat : Celle de défaire les mauvaises 
leçons données à mes contemporains il y a 3000 à 4000 ans… 
C’est à dire de corriger les messages que j’ai pu faire passer par 
mon attitude excessive 

 
 
 
 

Voilà ce que disait cette lecture d’aura… 
 
Je n’ai pas « digérer » cette lecture, du jour au lendemain… Il m’a fallu 

quelques mois, voire même quelques années pour l’intégrer entièrement… Mais j’y suis 
arrivé ! Surtout que lorsque des mémoires sont débloquées, bien souvent, d’autres 
mémoires se débloquent également ! et viennent se rajouter à l’ensemble, en le rendant 
plus cohérent et compréhensible… C’est effectivement ce qui s’est passé, et ce à travers 
mes deux fils, qui pourtant ont été adoptés, mon épouse ainsi que d’autres personnes de 
mon entourage immédiat, ainsi que quelques amis… 

 
A propos du Karma, je suis certain, aujourd’hui, qu’il est résolu, dissout… 

Le suicide ayant été réparé dans une vie précédente… 
Oui, le Karma est résolu, dissout… Je ne peux pas expliquer sur quoi je 

m’appuie pour dire cela… C’est une certitude, venue du plus profond de moi-même, il y 
a de cela quelques semaines… et c’est cette certitude qui me fait écrire ce livre… 

 
Et depuis que cette certitude m’habite, comme un clin d’œil du ciel, j’ai 

beaucoup moins souffert physiquement, même si je sais qu’il faut que je fasse très 
attention, que je ménage ce corps qui est le mien, de façon à ne plus souffrir comme je 
l’ai fait… 

 
En effet même s’il n’a plus sa raison « spirituelle » d’être, le handicap dans 

sa fonction de leçon (ajouté à une volonté farouche de m’en sortir) à sérieusement 
endommagé ce corps qui est le mien… Et il est bien connu, comme le dit le célèbre 
dicton : « Qui veut aller très loin, ménage sa monture »… 

 
Donc aujourd’hui je me ménage sérieusement… Je dirais que je suis 

présentement en position d’attente… Attente de voir comment ce corps va réagir, sans 
l’aide des médicaments, et avec toute l’aide que je peux lui apporter…  

 
Cela devra se traduire par : arrêter de fumer, supprimer l’alcool de ma 

nutrition, supprimer la viande de ma nourriture… Une fois réalisé cela, et avec l’aide de 
quelques exercices journaliers, basé sur le Yoga, le corps risque de répondre autrement 
aux sollicitations spirituelles que je lui adresse… Je veux dire par là, qu’il pourra 
davantage être le miroir de ce que je suis à l’intérieur… jusqu’à en devenir le 
reflet exact… 

 
Ce que je viens d’écrire, n’est nullement un jugement sur autrui, ni de la 

prétention ou de l’orgueil… Et je sens bien les réticences de beaucoup à accepter ces 
mots… En effet, pourquoi moi, et pas d’autres ??? 

 
A ce sujet, voici une phrase de mon père dite alors que j’avais quinze ans, à 

propos du handicap : 
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« Ce n’est pas pour toi que tu es handicapé, il faut que tu assimiles 

cela… Si toi, tu dois vivre des choses par ton handicap, c’est pour en faire profiter 
tous les autres, qu’ils soient comme toi ou non… Un accident, un handicap, ce 
n’est pas la loterie, ce n’est pas le hasard… La Vie dans ce qu’elle a de plus beau, 
nous offre des possibilités pour grandir et faire grandir notre entourage, pour 
nous dépasser … A chacun de comprendre cela et de le mettre en pratique »…. 

 
Et dans ce même registre, j’écrivais dernièrement à Cédric, un ami de 

Belgique : 
 
Pourquoi faut-il qu’il y en ait qui souffrent le martyre dans leur corps 

afin que la Lumière surgissent ???  
Pourquoi  faut – il qu’il y en ait qui continuent chaque jour d’être 

crucifié comme le Christ l’a été pour que la Lumière jaillisse ?L’humanité sera t-
elle toujours une enfant, un adolescent tyrannique ne pensant qu’à la satisfaction 
immédiate de tous ses désirs ??? 

 
Et bien non ! je ne suis plus d’accord… Aimer son prochain ne veut pas dire 

accepter tout ce qu’il fait et dit, au point que ses actes, ses lois, portent atteinte à votre 
propre dignité… 

C’est ce que j’ai vécu depuis ma naissance, et là il y en a raz la casquette… 
Je  dis clairement :  

 

NON ! CELA  SUFFIT …  
 
Je ne viens pas à travers ces mots, rejeter la responsabilité de toutes mes 

souffrances (physiques, psychiques ou morales) sur autrui, sur quelqu’un d’autre… Cela 
est trop facile… De ce que j’ai vécu, et vis encore, j’en porte l’entière responsabilité, 
puisque au départ cela a été un choix… 

 
Non ! Je dis que je suis aussi responsable que quiconque de l’état de notre 

société… 
 
Pour étayer ce point de vue, je recopie ci dessous un exposé de Francine 

RENARD publié sur le site www.arsitra .org : 
 
Les attentats meurtriers du 11 septembre 2001, survenus aux Etats-Unis 

ont soulevé des réactions dans la population mondiale. C'est ainsi que vous avez pu 
voir, largement commentées par les médias, des scènes de terreurs, de douleur, de 
chagrin, d'affliction contrastant avec certaines scènes de liesse. Aux scènes de 
sauvetages, de solidarité, aux propos de condamnation de tel actes et au nom de la 
paix, de la démocratie et de Dieu, vous avez pu entendre des appels à la vengeance, à 
la punition, au châtiment, peu importe le prix du sang. Toutes les opinions se 
confrontent en une jouxte de communiqués. 

Cependant, il est une voix qu'on n'entend pas sur les ondes, qui n'est pas 
représentée au journal télévisé : c'est celle d'une nouvelle conscience. 

Permettez qu'elle s'exprime ici. Rien n'arrive par hasard. Chaque acte, 
chaque parole, chaque pensée affecte l'ensemble de la planète. Le monde est pareil à 
une vaste trame sur laquelle vous choisissez de mettre vos couleurs. Chaque acte est 
un acte d'auto-définition de soi. N'ajoutez pas à la trame plus de noirceur, plus de 
douleur, plus de cris de vengeance qu'elle n'en porte déjà. 

Chaque attentat est condamnable, qu'il se présente sous la forme des 
attentats qui viennent d'être perpétrés contre l'Amérique, ou sous une autre forme, 
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comme celle des mines antipersonnelles qui estropient des milliers d'enfants de par 
le monde, ou sous la forme d'embargos économiques qui font mourir de faim des 
millions de personnes ou encore sous la forme d'invasion militaire. 

Chaque attentat est une atteinte à la dignité humaine, un non respect de la 
différence qui se caricature en tragique division. Il découle d'une ignorance 
fondamentale : celle de la réalité de l'être humain et de l'amour qui l'habite. 

Vous n'êtes pas un spectateur impuissant. Soyez conscient que tout se fait 
à partir de vous-même. C'est à vous de choisir. 

Chacun s'entend à dire que plus rien ne sera comme avant. C'est vrai que 
la face du monde est à jamais changée. Tout ne fait que changer. La direction dans 
laquelle vous changez , c'est vous qui la choisissez. Toute la vie est un processus de 
recréation. 

Mais tout changement dans l'univers se produit toujours avec le 
consentement de l'univers même, sous ses diverses formes. Par conséquent, personne 
ne meurt contre sa volonté Les victimes ne demandent pas que vous les plaignez, que 
vous les pleuriez, que vous les vengiez : ce sont des êtres de lumière qui ont choisi de 
mourir de cette façon spectaculaire pour donner au monde l'occasion d'un fabuleux 
redressement de trajectoire. 

Savoir qui a tort ou raison du crime ou du châtiment, du bien ou du mal, 
de la récompense et de la damnation éternelle n'a rien donné qui mette un terme à la 
souffrance et au meurtre sur la planète depuis la nuit des temps. -Pourquoi ? Parce 
que c'était un message de séparation. 

Pouvez vous entendre que nous ne sommes tous qu'UN et que le pardon 
est le synonyme de la paix dans le langage de l'âme ? 

La question n'est pas : faut-il une riposte militaire ou pas ? 
La question est : Quel rôle vais-je jouer dans la création d'un monde 

meilleur ? 
Le seul message qui peut changer à jamais le cours de l'histoire humaine 

est : NOUS SOMMES TOUS UN. 
Vous ne mettrez pas fin à votre propre torture tant que vous pourrez 

imaginer en torturer un autre. Vous cesserez de torturer quand il sera clair pour vous 
qu'en fait, c'est vous-même que vous torturez. 

Allez-vous être l'être qui choisit de voir ceux de son espèce, différents de 
lui ou en désaccord avec lui, comme un cancer à éradiquer ? 

Ou allez-vous choisir de voir en l'autre une autre partie de vous-même ? 
C'est lorsque vous jugez l'autre, que vous le condamner, lorsque vous 

ramenez votre désir de révolutionner chaque être et ceux qui vous entourent, de 
régenter le monde qu'il y a manifestations de guerres et d'attentats. 

Dans ce nouveau millénaire, vous pouvez semer les graines de la plus 
grande croissance que le monde ait jamais vues : les avancées de la technologie et des 
armements militaires ne sont rien en comparaison de l'avancée dans la conscience 
qui est en train de se produire. 

Ces attentats sont l'occasion d'affirmer cette conscience et de changer 
réellement la face du monde. 

En ce moment même, au-delà des apparences, vous êtes de plus en plus 
nombreux à choisir la paix, la joie, l'amour et la lumière. Non pas à les choisir de 
façon extérieure car il est facile de dire que vous êtes pour la paix ou pour l'amour ou 
que vous voulez la paix ou la joie. Il est tout autre chose de le vivre. 

De plus en plus d'êtres, sans chercher à transformer ce qui se passe en 
apparence à l'extérieur, découvrent leur paix, leur joie, leur amour, leur lumière. Et 
c'est cela qui fait la différence. 

Ils ne prient pas pour la paix, ils ne prient pas pour que cessent les 
guerres. Ils incarnent la paix, ils incarnent la lumière, ils incarnent la joie, le rire, la 
douceur. Que faire concrètement pour l'avenir ? 

Enseigner à toutes les nations que NOUS NE SOMMES TOUS QU'UN. 
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Proclamez-le dans vos églises, dans vos écoles, dans vos salles 

parlementaires mais aussi à l'intérieur de vous-même, pour toucher la conscience 
collective et faire pencher la balance vers un monde plus juste, plus équitable et en 
paix. 

Merci de faire circuler cette information. 
Francine Renard. 

Diffusé sur www.arsitra.org - (c) 2002  
 
 
Et pour enfoncer le clou, voici un autre article publié sur le même site : Dieu 

est en Tout… de Jacqueline BOUSQUET, membre du CNRS : 
 

"Dieu est en tout, 
Il sommeille dans les pierres, 

Il respire dans les plantes, 
Il rêve dans les animaux et 
Il s'éveille dans l'homme." 

 
« J’ai dit, vous êtes des Dieux » et « arrête et sache que je suis Dieu » auxquels on 
peut ajouter : « Et voici que je fais toute chose nouvelle » 
Je crois que Dieu, ce sont les hommes et qu'ils ne le savent pas. 
[Jacques Brel] 
Comment pouvons-nous interpréter cela à la lumière des nouvelles connaissances 
concernant ces champs qui structurent la matière ? 
Nous avons vu que les champs de Pinel (H1, H2, H3) nous font passer de 
l’immatériel du plan de construction H2, magnétique, au matériel H1, électrique. 
Pour passer de l’un à l’autre nous avons besoin d’un transformateur H3 qui participe 
des deux autres donc électromagnétique. 
Chez l’homme, la partie immatérielle de ce champ, qui est un champ de forme, est 
retenue au voisinage du corps par le fer (aimant) constituant de l’hémoglobine. 
ADAM de la Tradition qui signifie : Aleph l’unité (que l’on nomme souvent le divin) 
dans le dam –sang- Daleth 4 fragment d’hologramme en existence Mem 40 soit une 
limitation chez les humains mais susceptible de se transformer en 600 cosmique 
lorsque l’humain se réalise (Adam Kadmon) . Sa partie matérielle constitue la peau, 
limite extérieure de la forme correspondant à l’information (conscience). La formule 
dH3/dT exige que l’enveloppe extérieure exprime cette variabilité. Cette dernière est 
manifestée par l’entropie (perte de la forme) qui affecte le corps physique par rapport 
à la néguentropie associée qui est un accroissement de l’information. Le fait de vivre 
l’instant présent sans aucune référence au passé (la femme de Loth) devrait nous 
permettre d’échapper à la déchéance physique !  
Les formes dans l’univers correspondent à un savoir (magnétique) elles sont la 
source de l’énergie que nous utilisons pour nos besoins sans en appréhender les 
conséquences. La partie électrique utilisée, est indissociable de sa composante 
magnétique support de l’information d’où l’impossibilité de démontrer la nocivité ou 
non de cette dernière selon l’origine, donc de l’information. 
Il en est de même de toutes les d’ondes, elles servent uniquement de support à 
l’information ! ce ne sont pas elles qui sont nocives mais l’information qu’elles 
véhiculent. 
Revenons au champ H3 de Pinel Ce champ est à l’origine de toutes les formes donc 
des ondes électromagnétiques qui constituent l’espace-temps dans lequel nous 
sommes tramés, séparés les uns des autres de la nature, des plantes, des animaux par 
la composante électrique et unis de façon intime et immédiate par le champ 
magnétique. 
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L’homme déchu, l’homme victime de la chute, du pêché (pêcher = manquer sa cible) 
n’a pas respecté le conseil donné en Eden (paradis) « tu ne goûteras pas du fruit de 
l’arbre du bien et du mal, sinon tu subiras un changement d’État » 
Passer du magnétique à l’électrique correspond à passer du 1 au 2 et à créer une 
dualité en s’enfermant dans une forme qui non seulement s’isole des autres mais 
encore conditionne la conscience en la limitant « Lorsque vous étiez 1 vous avez 
engendré le 2 et maintenant que ferez vous ?. 
Resterons nous prisonniers d’un corps animal ? resterons nous des mammifères ? On 
nous dit que nous pouvons retourner en Éden si nous nous arrivons à vaincre les 
forces noires qui nous ont emprisonnés Forces aveugles représentées par le taureau 
d’où le symbole de la corrida ! renoncer à être des mammifères est un acte de 
bravoure inouï ! 
Pas celui de torturer et de tuer un pauvre animal sans défense. Le pantin qui officie 
ne risque pas de retourner en Eden mais de revenir subir la torture qu’il a infligée ! 
Nous avons vu que les champs de forme qui nous animent sont comme les poupées 
Russes faites des champs des particules, des molécules, des cellules, des organes, des 
organismes. Ces champs s ‘expriment par des fréquences dont la plus élevée prime 
sur les autres et impose son information à l’ensemble (Hologramme) 
Les électrons (respiration dans la lumière) nous mettent en contact avec toutes les 
informations disponibles ce qui explique que si nous ne pensons pas par nous-même 
c’est l’humanité dans ce qu’elle a de moins évolué qui pense pour nous. C’est ainsi 
que nous sommes victimes en croyant que ce qui est arrivé à un humain est donc 
susceptible de nous arriver ! or cela est faux. Nous acceptons une croyance liée au 
passé et qui ne concerne que l’individu qui l’a vêcue.  
Seules nos croyances peuvent nous conditionner et nous pouvons en changer à 
chaque instant. 
H3 dispose d’une propriété, qui disparaît à la mort de la forme  physique, sa variation 
traduite par la formule dH3/dT, elle correspond au yod hé vav hé de la Tradition 
souvent traduit par le seigneur, l’intemporel puisqu’il n’a aucune permanence, ce 
champ s’adaptant à notre conscience de l’instant. 
Cela veut dire que nous sommes impermanents, que nous ne sommes jamais les 
mêmes afin de nous adapter à nos concepts, à la manière dont nous gérons les 
informations qui nous assaillent à chaque instant. 
Les « stress » lorsqu’ils sont bien gérés nous permettent d’évoluer, de nous ouvrir à 
des idées nouvelles qui, en élargissant notre champ de conscience, nous rendent 
moins dépendants jusqu’à nous amener à être roi dans notre royaume. 
Cependant les stress non-gérés, car non compris, provoquent au niveau de notre 
champ H3 un affaiblissement de la fréquence, perte de la maîtrise d’un ensemble 
cellulaire ou même d’un organe qui, ne recevant plus les informations de l’ensemble, 
s’isole et n’exprime plus que lui-même, en relation avec le collectif par sa fréquence.  
Ceci est à l’origine de l’apparition des virus, microbes et autres molécules déformées 
(prion). Il s’agit là du terrain, miroir de la santé ou de la maladie. Il s’agit de 
reconnecter cette partie avec l’ensemble pour que le champ investisse la totalité du 
corps y compris la zone qu’il n’a pu gérer à cause du stress. Le décodage biologique 
des maladies permet de comprendre comment on peut arriver à manifester une 
pathologie et donc comment on peut en guérir. 
Au-delà de ce champ H3 strictement personnel, responsable de notre forme physique 
unique dans l’espace-temps (œil, empreintes digitales, en fait tous les constituants de 
l’organisme sont stéréo chimiquement semblables – hologramme – nous sommes plus 
ou moins soumis aux autres champs (familial, affectif, associatif, j’oubliais l’un des 
plus conditionnant : religieux ! jusqu’au champ de l’humanité. 
La maladie correspond donc toujours à une mauvaise gestion des informations qui 
nous parviennent sous forme d’agressions physiques ou psychiques. Hamer a prouvé 
que ces stress atteignent le cerveau provoquant ce qu’il a nommé « foyers de hamer » 
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correspondants à la nature symbolique de ce stress. Par exemple : atteinte de la 
région qui régit le poumon dans le cas d’une perte de territoire réelle ou virtuelle. 
On sait que le cerveau ne fait pas de différence entre les deux. 
La rupture de dialogue entre la partie du champ atteinte et la cellule ou l’organe 
correspondant peut être partielle, (fausse fréquence donc mauvaise information), ou 
totale, dans ce cas, le champ ne recevant plus d’information de cette région donne des 
ordres de mitoses pour reconstituer la partie dont il se croit privé et c’est le cancer. 
Nous voyons que dans tous les cas il est inutile d’enlever le clignotant d’alerte de 
quelque chose qui ne va pas dans notre conscience mais de changer de conscience ! 
(E. Guillé) Et surtout, que le cancer du poumon ne peut être lié à la consommation de 
tabac, directe ou indirecte !, sans que cela signifie que le tabac soit bon pour la santé. 
Obliger les cellules de l’épithélium pulmonaire à ressembler à un cendrier n’est pas 
une bonne attitude. 
"Un être humain fait partie d'un tout que nous appelons "l'Univers"; il demeure 
limité dans l'espace et le temps. 
Il fait l'expérience de son être, de ses pensées et de ses sensations comme étant 
séparés du reste - une sorte d'illusion d'optique de sa conscience.  
Cette illusion est pour nous une prison, nous restreignant à nos désirs personnels et à 
une affection, réservée à nos proches. Notre tâche est de nous libérer de cette prison 
en élargissant le cercle de notre compassion afin qu'il embrasse tous les êtres vivants, 
et la nature entière, dans sa splendeur,"  
 Albert Einstein  
 "Le plus simple écolier sait maintenant des vérités pour lesquelles Archimède eut 
sacrifié sa vie." 
Ernest Renan 
Le Seigneur Krsna confirme le sort d'une âme aussi infortunée lorsqu'Il dit: "Qui 
meurt sous l'ignorance renaît dans le monde des bêtes." (B.G. 14.15)  
Théodore Adorno, philosophe allemand juif forcé à l'exil par les nazis disait : « 
Auschwitz commence partout où quelqu'un regarde un abattoir et pense : ils et elles 
ne sont que des animaux. »  
Romain Rolland disait aussi : « La cruauté envers les autres animaux et même déjà 
l'indifférence envers leur souffrance est à mon avis l'un des péchés les plus lourds de 
notre espèce. Il est la base de la perversité hominidée. Si l'homme ou la femme crée 
tant de souffrance, quel droit a-t-il ou elle de se plaindre de ses propres souffrances ? 
»   

Diffusé sur www.arsitra.org - (c) 2002 
 
Cette dernière phrase de Romain Rolland, traduit bien l’état actuel de nos 

sociétés,  ou du moins de leurs comportements au sujet des êtres différents, des 
personnes handicapées, des SDF, des malades, etc… 

 
Je ne suis pas venu non plus à travers ces mots, dire, « parce que je sais ce 

qu’est la souffrance, je « mérite » la guérison… Non ! certainement pas… Si nous 
voulons parler de mérite, alors, d’autres sont mieux placés que moi, et je leur cède 
volontiers la place… 
 

Non ! je suis venu parler d’autre chose : d’un coin de ciel bleu, d’un ar-en-
ciel, d’un rayon de soleil, que je me suis forgé en mon fort intérieur, d’abord, et que je 
vois fleurir dans bien des cœurs depuis quelques années… comme une épidémie qui 
allait ravager la planète, mais pour son bien-être… 
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UN COIN DE CIEL BLEU 
NE DEMANDANT QU’A GRANDIR … 

 
 
 
Demander –et me demander- la Guérison, n’est pas un geste utopique, ni un 

geste « égoïste » de ma part, ni une quelconque fuite devant la réalité… Bien qu’il soit  
évident que si cela se réalise comme je l’espère, j’en serai le premier bénéficiaire…  

Non c’est tout autre chose qui me fait poser un tel espoir, un tel geste, 
aussi fou que celui de vouloir naître handicapé 

Et si cette folie s’appelait tout simplement « Amour » la trouveriez-vous 
aussi folle ??? 

Depuis le début des années 1980, nos sociétés ont fait un bond énorme en 
progrès dans tous les domaines, cela est bien réel. Mais elles ont également fait naître, 
comme le dit Francine RENARD, une nouvelle conscience, nouvelle conscience de soi, 
nouvelle conscience de nos rapports avec notre environnement, nos semblables, 
l’univers, Dieu…  

Même notre bonne vieille terre est en ce moment en train de se laver de 
siècles et de siècles d’actes ignorants de leurs conséquences… On le voit aujourd’hui 
par les cataclysmes fréquents qui ravagent des pays entiers… 

Par le passé, nous avons posé des actes, dont nous voyons les conséquences 
aujourd’hui, que ce soit au niveau personnel, d’un groupe, d’une ville, d’un pays, d’un 
continent, ou de la planète tout entière… 

Et c’est aujourd’hui, si nous voulons contrebalancer ce que nous avons 
semé, qu’il nous faut agir pour que Demain soit meilleur… au niveau personnel, d’un 
groupe, d’un pays, d’un continent, de la planète entière… 

 

Nous le ferons en aidant le vieux monde à mourir, en lui 
rappelant ses devoirs élémentaires, mais surtout en lui rappelant que 
quand nous venons sur terre, nous sommes nus, et que quand nous la 
quittons nous sommes nus également… 

 
Nous le ferons en aidant cette jeunesse à prendre toute sa 

place ; jeunesse capable de grandes choses, si elle est aiguillée et aidée, 
mais des pires des choses si elle est laissée à elle-même…  

 
Nous le ferons en laissant les « découvreurs » les « avant-

gardistes » réaliser les découvertes et leurs théories, -surtout si celles –ci 
peuvent faire faire un bond énorme à l’humanité- au lieu de les 
enfermer où d’empêcher que leurs découvertes voient le jour, au nom 
de la rentabilité, du bénéfice, de la matérialité… et cela dans tous le 
domaines… 

 
Nous le ferons en prenant conscience qu’il y a 2000 ans, nous 

avons crucifié un être qui venait apporter l’Amour, en lui mettant une 
couronne d’épine sur le tête… En prenant conscience, qu’il nous faut 
tous, et ensemble, lui apporter sa couronne de Lumière, sa couronne 
cosmique, qu’il attend toujours… de nous… 

 
 
Si trop souvent, j’ai subi le handicap, par la force des choses, aujourd’hui je 

l’en remercie sincèrement pour ce qu’il m’a appris… Bien que je me demande si ce 
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n’est pas moi-même qu’il faut que je remercie, ainsi que ceux qui m’ont aidé à faire 
ce choix, en d’autres temps et d’autres lieux… 

 
La guerre, les abominations en tous genres, les maladies, les handicaps de 

naissance -ou non- font partie du vieux monde, si je puis m’exprimer ainsi…Elles sont 
le résultat de nos insuffisances, de nos dérives, mais surtout de cette formidable erreur 
de s’attacher à tout ce qui est matériel, comme le démontre le capitalisme depuis 
longtemps… 

Par contre, l’harmonie, la beauté, l’Amour, la vraie Liberté, la vraie Egalité, 
la vraie Fraternité, font partie de la jeunesse et du nouveau monde à venir, qui est là, 
mais que nous ne savons où ne voulons pas voir  

 
Et c’est dans cette optique là, que je demande –et me demande- la 

guérison…  
En effet, demander –et me demander- la Guérison, c’est entrer de plein pied 

dans ce renouveau… C’est me mettre en accord avec ce que je suis, mais c’est surtout 
participer à la formidable expansion de la Lumière, et de l’Amour, que l’on voit poindre 
de toutes parts, malgré ce que disent les médias… 

 
C’est pour toutes ces raisons, que je demande –et me demande- la guérison 

physique… 
 
 
Ecris aux Epesses, le 9 novembre 2004 
 

Gildas BOISROBERT 


